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Description de la larve et considerations sur 
Pecologie et la repartition de Thremma sardoum 
africanum (Trichoptera: Uenoidae) 

Wafa Allaya, Hans Malicky & Moncef Boumaiza 

Abstract. The larva of Thremma sardoum is described. 
Ecological and zoogeographical notes are included. 
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Introduction. 

Le genre Thremma est tr&s limits en nombre d’especes, 
il compte actuellement cinq especes a repartition 
circum-mediterraneenne (GONZALEZ & al. 1989). 
Thremma sardoum Costa 1884 est localisee seulement 
en Corse, Sardaigne et en Algerie (ClANFICCONl & al. 
1987). En Algerie elle est representee par la sous- 
espece T. sardoum africanum MALICKY & LOUNACI 
1987, connue seulement a l’etat imaginal, mais 
inconnue a Petat larvaire. La larve de T.sardoum a ete 
brievement decrite pat GIUDICELLI (1968) d’apres des 
exemplaires corses. 

Lors de la prospection des cours d’eau du 
Nord-Ouest de la Tunisie on a recolte des larves 
appartenant a la famille des Uenoidae qui se 
distinguent nettement des especes des autres families 
par leur fourreau caracteristique. 

Une description est donnee ici avec une 
comparaison avec les caracteres discriminants de 
Thremma gallicum et Thremma tellae , cites par 
Gonzalez & al. 1989 et Vieira-Laneiro 2000. 

Description de la larve. 

La taille de la larve au dernier stade varie de 4 
k 6 mm ; elle est de couleur brunatre, tegerement plus 
fonce au niveau de la tete et les deux premiers 
segments thoraciques (Fig. 1). La capsule cephalique 
est de couleur brun&tre, legdrement plus longue que 
large en vue dorsale (Fig. 2a), comme chez T. tellae, 
celle de T.gallicum est plus large que longue. 
L’apotome frontoclypeal est moins large k sa moitte 
posterieure que celui des deux autres especes et il est 
plus fence a sa moitie anterieure. La coloration de la 
capsule cephalique au niveau de la region occipitale 
montre une difference marquee chez T.sardoum 
africanum , avec une grande tache blanche de part et 
d’autre se sa suture coronale, parsemee de quatre 
petites taches noires. Chez T.gallicum elles sont de plus 
nombreuse et de tallies differentes, elles sont absentes 
chez T. tellae. En vue ventrale (Fig. 2b), de part et 
d’autre de la suture ventrale, il y a une bande pale 
legerement plus large que celle de T. tellae, mais plus 
etroite que celle de T.gallicum. Le labre montre une 
pilosite moins nette que celle de T.gallicum (Fig. 3). 
Les tergites thoraciques de T.sardoum africanum (Fig. 
4) se distinguent des autres especes surtout au niveau 
du pronotum, par sa couleur plus fonc 6 et sa pilosite 
moins abondante que celle de T. tellae. Au niveau du 


ntesonotum T.s. africanum se distingue par le bord 
interne des sclerites medians anterieurs, qui divergent 
et sont plus clairs, alors que chez T.gallicum , 
divergeant mais plus fences, ceux de T. tellae sont 
etroitement rapprocltes de la ligne ntediane. 

Les pattes anterieures (Fig. 5) se distinguent des autres 
especs par la forme du femur. Il est large et legerement 
convexe au cote lateral exteme. Chez T. tellae il est plus 
convexe, chez T.gallicum et T.anomalum , les femurs 
sont plus etroits. 

L’aspect des sclerites du premier segment abdominal 
(Fig. 6) permet de distinguer T.s. africanum des autres 
especes. Les sclerites sont plus allongees que ceux de 
T.gallicum et T.tellae. 

Si Ton compare les larves provenant de l’Afrique du 
Nord avec ceux d’origine corse ( T.sardoum sardoum ), 
les structures sclerotis^es sont plus fences chez les 
exemplaires corses. Entre les deux grands scterites du 
ntesonotum se trouve une bande membraneuse, non 
sclerotisee beaucoup plus large chez les demiers. Le 
femur des pattes anterieures est etroit chez nos 
exemplaires femoins corses, comme chez T.gallicum. 
Notre materiel est trop limite pour des conclusions 
definitives, mais d’apres ces differences larvaires on ne 
peut pas exclure la possibilite d’une separation 
specifique. 

Description du fourreau. 

Le fourreau (Fig. 7) est de type ancylique 
comme chez T.gallicum mais plus large et differe de 
celui de T.tellae . Il est forme entierement de grains de 
sable fin, et peut attendre 9 mm de longueur. Chez 
T.gallicum , le fourreau est fornte de grains de sable lies 
par une abondante secretion muqueuse ; en vue dorsale, 
il est souligne par un rebord continu de soie et dessine 
une ellipse parfait. Chez T.sardoum , le fourreau 
larvaire est aussi fornte de grains de sable, sa forme est 
circulaire, mais son contour prend un aspect dechiquete 
et irfegulier, pas souligne par une bordure de mattere 
organique. Autre caractere permettant la 
reconnaissance immediate du fourreau de T.sardoum : 
en vue ventrale, le fourreau est termnte distalement par 
une membrane assez grande, depourvue de sable, 
comme c’est la cas chez T.anomalum. Chez T.gallicum 
cette membrane est complement couverte avec des 
graines de sable. La construction du fourreau 
correspond bien entre les exemplaires corses et 
africaines. 

Repartition geographique et notes £cologiques. 

La sous-esp£ce est end^mique de l’Afrique du 
Nord, mentiomtee en Algerie et en Tunisie. Elle est 
capture au Nord-Ouest de la Tunisie a une seule 
station sur l’Oued Barbag k une altitude de 560m et 
une pente de 11% du ruisseau, le substrat est forme de 
blocs, de pierres et de sable moyen. La station est bien 
ombragee avec une vegetation bordante de type 
kroumirienne bien dense. L’espece est riteophile, elle 
se trouve dans une eau a vitesse moyenne de 19 cm/s. 
Elle est eurytherme, puisqu’elle supporte des 
temperatures de 8 k 21°C ; stenohalines, elles tolerent 
une faible salinite de 0,1 a 0,2 %o, une bonne 
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oxygenation (95 a 100% de saturation), une faible 
mineralisation de 1’eau (conductivite eiectrique de 60 & 
135 pS/cm) et un pH presque neutre (pH=6.8). 
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Explication des Figures : 1.. Larve au dernier stade de 
Thremma sardoum africanum en vue dorsale. 2.. 
Capsule cephalique en vue dorsale (& gauche) et 
ventrale (& droite). 3.. Labre en vue ventrale. 4.. 
Tergites thoraciques en vue dorsale. 5.. Patte anterieure 
en vue dorsale. 6.. Sclerites du premier segment 
abdominal. 7.. Etui larvaire en vue ventrale (d’apres 
GIUDICELLI). 
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